
Ô TOI QU’UN VOILE ÉPAIS
Recueil de S.-Sulpice. 1772. Ancien cantique français.

1. Ô toi qu’un voile épais nous cache,
Indivisible Trinité,
Lumière éternelle et sans tache
Nous adorons ta majesté.
2. En un Dieu seul, saint, adorable,
Oh ! que de gloire et de grandeur !
Oh ! quel abime impénétrable
Et de richesse et de splendeur !
3. Confondez-vous, raison humaine,
Adorez en baissant les yeux :
La beauté de Dieu souveraine
Ne peut se voir que dans les cieux.
4. Le Père, admirant sa sagesse,
Engendre un fils qui le chérit ;
De leur mutuelle tendresse
L’Esprit saint est l’auguste fruit.
5. Le Père, en nous donnant la vie,
Nous la conserve à chaque instant ;
Le Saint Esprit nous sanctifie
Par les feux qu’en nous il répand.
6. Égal en tout à Dieu son Père,
Dieu le fils, le Verbe éternel,
Pour soulager notre misère
A daigné se faire mortel.
7. Enfants soumis, rendons hommage
À la divine Trinité :
Son nom saint est pour nous le gage
De l’heureuse immortalité.

Extrait du recueil de l’abbé Neyrat, 3e édition (1884).
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